
AURORE 
ANECDOTE HISTORIQUE 

— Capitaine Dupin!... appela Murât, 
qui, dana une des plus belles salles du 
palais du prince de la Paix, à Madrid, 
était occupé à rédiger des écritures mili­
taires. 

Comme nul ne répondit, Murât, — le 
prince, comme on l'appelait depuis son 
récent anoblissement, — leva la tête, 
parcourut du regard le groupe d'officiers 
qui, à quelques pas de lui, attendaient ses 
ordres; et n'apeicevant pas parmi eux 
celui qu'il désirait, répéta av«c irrita­
tion : 

— Et bien, il n'est pas là, le capitaine 
Dupin? 

Alors, ainsi qu'un objet passe de main 
en main lorsqu'on fait la chaîne, le nom 
de l'aide de camp, volant de bouche en 
bouche, de pièce en pièce à travers la 
vaste demeure dont toutes les portes 
étaient ouvertes, à cause de la tempéra­
ture si chaude du mois de mai en Espa­
gne, — s'en alla chercher l'absent. 

C'est que Murât ne plaisantait pas avec 
les négligences !.,. Il s'était remis à écri­
re en silence, consentant sans doute à 
attendre quelques minutes ; mais le rap­
prochement de ses sourcils par un pli de 
son front indiquait sa mauvaise hu-

Ceci se passait en 1808, alors que l'en­
voyé de Napoléon, facilement entré dans 
Madrid grâce aux troubles du royaume, 
attendait la suite des événements, avec 
la secrète espérance d'être nommé roi du 
pays conquis; et ne doutant guère que, 
sous la main de son maître, il n'était qu'un 
pion laissé là, sur une des cases de l'échi­
quier européen, pour garder la place à 
Joseph, frère de l'empereur. 

Bientôt on vit accourir, grâce à l'obli • 
géant appel des camarades, l'officier cou­
pable, un charmant jeune homme d'en­
viron vingt-huit ans, très aimé, excellent 
militaire, mais qui cependant depuis une 
semaine à peu près semblait inquiet, 
troublé... tout différent, en un mot, de ce 
qu'il était habituellement. 

•— Où étiez-vous donc, capitaine?... fit 
le" prince avec sévérité en le voyant arri­
ver ému et légèrement essoufflé. 

— Dans le Palais, maréchal. 
— Cela ne suffit pas. Il faut être ici, 

près de moi. Du reste, depuis quelques 
jours, je vous observe... Vous êtes tout 
changé. Votre entrain est parti; vous 
avez des distractions extraordinaires.., 
que se passe-t-il donc ? 

— Rien, maréchal, je vous assure. 
— Si. Vous n'avez plus la tête à 

vous. 
•— Excusez-moi... C'est vrai... J'ai 

quelques inquiétudes.... des raisons de 
famille... 

— Et ces raisons de famille habitent 
sous les toits du Palais, paraît-il? —car 
on vous a rencontré là-haut vous glis­

sant furtivement dans les corridors... Je 
n'aime pas les mystères, capitaine, en­
tendez-vous .'... 

Le pauvre officier rougit, pâlit. Puis, 
effrayé du ton de plus en plus sévère de 
son chef, craignant quelque soupçon plus 
grave encore que la vérité, il se décida à 
l'aveu : 

— J'ai mon enfant... un enfant de qua­
tre ans... avec moi... — balbutia-t-il en 
baissant la tête. 

Le prince s'emporta : — Un enfant de 
cet âge!... Pourquoi pas un nourrisson, 
tout de suite?... Un marmot à la guerre, 
quand d'un instant à l'autre une insur­
rection pourrait éclater contre les Fran­
çais. 

— S'il le faut, je le renverrai, murmu­
ra tristement le jeune homme. 

— Ehl non... Gardez-le puisqu'il y est. 
On ne peut pas le renvoyer à travers un 
pays prêt à se soulever... Qu'il reste! 
Mais que je ne le vois jamais, entendez-
vous!... Et que surtout sa présence ne 
soit pas cause de la plus légère infraction 
à vos devoirs... Cela serait joliI Elle irait 
bien la discipline si chacun de nous trim­
balait sa progéniture en campagne ! 

Furieux, Murât tourna le dos, laissant 
le capitaine fort ému. — C'est qu'il n'a­
vait pas tout dit, Maurice Dupin ! Non 
seulement il cachait là-haut Tenfant, mais 
aussi la mère ! — Une pauvre femme 
arrivée de France, ayant risqué mille 
dangers, souffert mille morts au cours 
d'un voyage en voiture dont la durée avait 
été d'uD mois, sous un ciel brûlant, sur 

une terre ennemie. Mais elle avait voulu 
à tout prix revoir, embrasser son époux, 
car elle allait bientôt donner le jour à un 
second enfant et n'avait pu résister au 
désir fou de cette réunion. — « Songe, 
donc si je mourais loin de toi I » — avait-
elle dit avec la terreur irraisonnée d'une 
pauvre créature à la veille d'une crise 
dans laquelle elle pouvait succomber. 

Le jeune mari ne s'était pas senti la 
force de la repousser.il l'avait installée au 
troisième étage du palais, — la place ne 
manquait pas, — et depuis il vivait dans 
les transes, à cause de Murât. 

Une semaine s'écoula après l'explica­
tion. Le prince ne parlait plus de rien. 

Il demeurait cependant sec dans ses 
ordres, — signe que son mécontentement 
n'était pas encore dissipé.— Mais un beau 
matin, sous l'influence d'on ne sait quelle 
bonne humeur, il s'avise tout à coup à de­
mander à son aide de camp : 

— Eh bien, et cet enfant?... est-cequ'on 
ne peut pas le voir? 

— Mais si, maréchal... Je vais le cher-
chur si vous le désirez. 

Peu d'instants après, le jeune pèreame-• 
nait un amour de petit militaire en grand 
uniforme de parade.Un sabre mignon bat­
tait ses petites jambes enfermées dans des 
bottes de maroquin rouge éperonnées d'or, 
et sur ses épaules la pelisse garnie de 
fourrure à la hongroise complétait le riche 
costume des armées d'alors. 

Le capitaine,prévoyant que tôt ou tard, 
par accident ou volontairement, le prince 
verrait l'enfant, avait imaginé 8e faire 

— — — — — 
porter à celui-ci la tenue la plus capable 
de flatter son supérieur. . 

Le gamin, en effet, n'eut qu'à paraître 
fier et crâne, gentil à croquer sous cet 
équipement, pour conquérir le chef redou­
té. Le maréchal le prit à cheval sur l'un 
de ses genoux, l'appela « mon gaillard » 
et lui flt de glorieuses promesses pour 
l'avenir. 

— Quand tu seras grand, je t atta­
cherai à ma personne. Tu te battras à mes 
côtés. 

— Oui, prince Fanfarinet, répondit avec 
chaleur le futur aide de camp. 

Mais Murât s'était lembruni. Prince 
Fanfarinet ?... serait-ce par hasard un 
sobriquet rapporté par cette bouche inno­
cente? 

—Pourquoi m'appelles-tu ainsi? deman-
da-t-il. 

•— Parce que dans les contes do fées, le 
prince Fanfarinet est le plus beau de tous, 
et que vous lui ressemblez. 

— Ah ! ah ?... Alors je suis très flat­
té?... Et toi, comment te nomme-t-on? 

— Aurore. 
— La princesse Aurore?... Encore un 

nom des contes de fées... Un petit garçon 
no s'appelle pas comme cela. 

— Mais je ne suis pas un petit garçon! 
Je suis une petite fille déguisée... Deman­
dez à maman!... 

Alors, malgré les signes désespérés du 
papa et à la grande joie de Murât, très 
amusé, la fillette, avec toute l'espièglerie 
et la naïveté de son âge, raconta qu'elle 
était venue de Paris dans une grande voi-

— — < • — — — • 
ture, qu'on avait rencontré des ours dans 
les Pyrénées, et puis la reine qui se sau­
vait... Et encore qu'on avait eu bien peur 
dans une auberge où l'aubergiste tuait des 
porcs, parce qu'elle et sa maman avaient 
cru qu'on assassinaient des gens... A pré­
sent, elles demeuraient là-haut dans un 
bel appartement avec de la soie sur les 
murs, de l'or partout.mais de très vilains 
tableaux. Par exemple, elle aimait beau­
coup une grande glace dans laquelle elle 
se voyait tout entière, et aussi des jou­
joux ; — les joujous sans doute abandon­
nés par les Infants en fuite. 

— Capitaine, fit Murat.ravi de ce char­
mant verbiage, il ne vous reste plus qu'à 
me présenter à Madame Dupin. 

Je l'ai rencontrée en France déjà dans 
le monde. J'ai gardé de sa beauté et de sa 
grâce le meilleur... Quand on a une famil­
le pareille.il n'est pas permis de la cacher. 
Quant à cette petite, ajouta-t-il en cares­
sant la joue d'Aurore, elle est pleine d'es­
prit, elle raconte avec une imagination,un 
charme extraordinaires... 

Je regrette mon petit officier d'ordon­
nance qui voulait si crânement suivre le 
prince Fanfarinet,maisje ne m'étonnerais 
pas beaucoup si la France retrouvait à la 
place une seconde madame de Staël. 

Aurore Dupin, devenue Madame Dude-
v a n t , f u t G E O R G E S A N D . 

G E O R G E S R É G . N . U . . 

COMMERCE 
COTONS 

Télégramme* communiqués par H. B U L T B A S - Q U M O N P B I I 

L . B H A V U E , 3 J a n v i e r , 
Ventes : ai balles. Marché calme. 

L I V E K P O O L , 3 J a n v i e r . 
Ventes : 8,000 balles. Marché soutenu. 

N E W - Y O R K , 3 J a n v i e r . 
MiddUng Upland, 9 3(4. Ventée 34,200 balles. 
Middling américain : à New-Orléans 9 3|8; SiTannah, 

i! 15(16. 

Télégramme communiqué par M. LÉON CLERC : 
U V E I t P O O L , 3 j a n v i e r , 11 h . H . 

Vente : 18.CO0 balles. Marché ferme, 8[«l de hausse . 
Décembre-Jarwier 5 21(61 
Janvier -Févr ier . . . 5 21 [6'* 
Février-Mars 5 * l |6 i 
Mars-Avril 5 *2i64 
Avril-Mai 5 «3|Ci 
Mai Ju in 5 25i64 

Ju in-Ju i l le t 5 86i6* 
Jnillet-Août 5 «8i64 
Août-Septembre. . 5 28(64 
Septembre-Octobre , . i l . . — . ..!•. 

. . . I . . 

E .B B A V K K , 3 J a n v i e r . 

J a n v i e r . . . . 63 75 I Mai 63 50 I Septembre. 63 63 
F é v r i e r . . . . 61 40 I J u i n 63 50 Octobre 
Mars 63 40 I Jui l le t 63 50 Novembre 
Avril 63 40 I Août 63 50 I Décembre 

HUILES, GRAINES ET TOURTEAUX 
L I L L E ! , 3 J a n v i e r . 

Huile épur . 
Œillette b.g 
Lin du pays 
Lin é t rang . 
C h a n v r e . . . 
CameliDe. . 

HTTTLBS 
l'hectolitre 

Cours du j ' c . p r é . 
72 . . 
18 . . 

52 . . 
52 . . 

GRAINES j TOURT. 
l 'hectolitre. les 100 ki l . 

15 50 lô . . 

16 . . 17 . . 
24 . . 24 . . 
22 . . 23 . . 
10 . . 11 . 
14 

Courant. . 
Février .... 
4 de m a r s . 
4 de m a i . 

P A I U S , 3 J a n v i e r 

{Dépêche spéciale) 

,ZA. HUILE DE LIN. 
2 j i n v . 3 janv. 

M Courant. . 
Fév r i e r . . 
4 de mars 
4 de m a i . 

53 25 
M 2j 
53 25 
52 T. ! 52 H 

53 25 
51 2! 

CEREALES & FARINES 
l ' A l U S , 3 J a n v i e r . 

Dépêche spéciale) 
Fatums. — 12 marques . — Tendance 

12 j a n v . . 3 janv. | |2j<mv.i3 janv. 

BO 25 I 60 25 Mars-Avril .I 61 . . Cl . . 
60 50 I 60 50 14 de mars ..I 61 25 I 61 25 

Marque Corbeil 63 . . 
Circulation : 1.100 

BLÉS. — Tendance 
Courant 1 25 «5 1 26 25 (Mars-Avril..1 27 . . I 21 . . 
Février | 26 50 | 26 50 |4 de m a r s . . | 27 20 | S7 80 

SBIOLE». — Tendance 
Courant. I 14 75 I 14 15 |Mars-Avril . . | 15 . . I 15 . . 
Févr ier ] 14 75 | 14 75 U d o m a r s . . . ! 15 50 15 50 

SUCRES 
L I L L E , 3 J a n v i e r . 

Suc.n-3(8Sdeg| 
— acquittés 
— pain 6 k. n» 1 
Betteraves d isp 
Mélasse 
3|6 lin disponib 

COTE OFFICIELLE 

Ceurr, du- jour 

| Ofl. 
Cours précéd. 

35 50 

l'ii 50 

P A R I S , 3 J a n v i e r . 
(Dépêche spéciale) 

SOCEE iKmoÈNE. — Tendance 
2 janv. 3 j anv . 

M disponib le . . . | 36 50 . . . . | 36 50 . . . 
SvcEia BLaiics. — Tendance 

C. de clôture 
I 36 50 . . . . 

Courant | 39 80 
Février I 40 25 
4 de m a r s I 41 . . 
4 d e m a i 41 30 
Raffines 1107 . . 108 

33 80 
40 25 
41 . . 
41 30 

107 . . Iu8 

ALCOOLS 
P A K i ' 8 , 3 J a n v i e r . 

Couran t . . . 
Févr ier . . . 
Mars-Avril. 
4de m a i . . . 

(Dépêche spéciale) 
SPIRITCEUT. — Tendance 

2 janv. ' 3 j a n v . 

1 41 25 I 41 (5 

41 l.i 41 15 
42 15 I 42 25 
43 . I 43 . . 

C. de clôture 
41 25 
41 75 
42 25 
43 . . 

S*» 

CAFES 

C O U R S D U C H A N G E 

E S C O M P T E 

à 
l ' é t r a n g e r 

PAPIER LONG PAPIER COURT 

5 . . 
5 . . 
5 . . 
6 . , 
6 . . 

0 ( 0 
OjO 
0 i 0 
0 ( 0 
0x0 
0 i 0 
0 i 0 

A m s t e r d a m - Ro t t e rdam 
Al l emagne 
V i e n n e e t T r i ee t e . 
Baroe lone 
M a d r i d . • 
L i s b o n n e e t P o r t o . . . . 
Sa in t P é t e r s b o u r g . . . . 
S tockho lm 

Valeurs se négociant à trots mois 

K t l 
i l 2 

207 5T.8 
123 . | . 
206 1 ( 2 
484 • .T.. 
4 M . i . 
556 . . . 
254 I i 2 
138 . . . 

2 0 7 
123 
207 
4 8 5 
4 8 5 
5!-, 7 
255 
139 

207 
122 
206 
484 
4 8 1 
556 
256 
138 

2 0 7 3 [ 8 e t 
1 2 2 7 T 8 e t 
2 0 7 l i 2 e t 
48r. . . . e t 
485 . . . e t 
557 

U 2 à 2 5 7 l | î e t i 
à 139 e t 4 

3 1 T 2 

6 . . . 
5 1x2 
3 . . . 

0 l 0 

ojo 
0[0 
0x0 
OT.0 

Londres 
d° Chèque . 

N e w - Y o r k 
Be lg ique 
I t a l i e 
Suisse 

Valeurs se négociant à vue 

0x0 
OiO 
0x0 
OjO 
OjO 
OjO 
0x0 
0x0 

25 30 .x. 
25 30 -x. 
518 ... 

pair 
1 0i0 p. 
3ll6 p. 

* 25 37 .1 
à 25 31 .i. 
à 520 ... 
àl 1x8 p. 
à 1 1x8 p. 
à 5x16 p. 

25 28 1x2 à 25 29 li2 moins 5 6i0 
25 30 .[. à 25 31 .x. — — 
518 ... k 820 ... — 3 1x2 0x0 
11.16 p. à 3tlô p. — 6 ... 0x0 
1 0i0 p. à 1 1x4 p. — 5 1x2 0(0 
3x16 p. a 5x16 p. — 3... 0x0 

L E B A V R E , 3 J a n v i e r . 
Janv ie r . . . ft> . . I Mai 96 25 i Septembre 96 50 ' 
F é v r i e r . . 95 25 Ju in «6 25 Octobre I 
Mars 95 75 I Juil let ;>ô 15 Novembre 
Avril 96 . . I Août 96 85 I Décembre 

LILLE, 2 janvier . — Amenés : bœufs, 25!; vaches, 442 ; 
taureaux, 35; veaux, 211; moutons, 552; porcs, 220. — 
Vendus : bœufs, î .o ; vaches, 5 5 ; taureaux, 21 ; veaux, 
163 ; moutons, 243 ; porcs, 115 —Pr ix de revient au ki log. 
sur pied, 1» quai . : bœuf, 0. SB ; vache, 0.13 ; taureau 0.70 ; 
reau , 1.30 : mouton, 0.85 ; porc, 0.97. 

Bourse de Bruxelles d u 2 Janv i e r 
E m p r u n t 3 li2 0/0 à 181 85. — E m p r u n t 3 S/0 à 93 30 
— E m p r u n t 2 1/2 OjO à 80 50. — Obl iga t ions B r u x e l l e s 
1886 2 1/2 0/0 ( l ibérées) à 92 35. — Obl iga t ioas A n v e i -
188" ( l ibérées) à 91 . . . — Obl iga t ions Gand 1883 à 
95 50. — Obl iga t ions L i è g e 1813 a 23 75 . 

O n r e ç o i t d a n s l e s b u r e a u x 

d u J O U R N A L , D E R O U -
B A I X d e s a n n o n c e s e t i n ­

s e r t i o n s d e t o u s g e n r e s , p o u r 

t o u s l e s j o u r n a u x d u N o r d . d e 

P a r i s , d u r e s t e d e l a F r a n c e 

e t d e l ' é t r a n g e r , s a n s a u c u n e 

a u g m e n t a t i o n d e p r i x . 

I M M E U B L E S 
A VENDRE 

n 
A T e n d r e j o l i e p e t i t e c a m p a g n e , 

s i t u é e à M o u v e a u x , p r è s l a r o u t e 
d e R o u b a i x e t à p r o x i m i t é des 
t r a m w a y s d e L i l l e à T o u r c o i n g . 
P r i x m o d é r é . — S ' a d r e s s e r r u e 
d n B o i s , 9 , à K o n b a i x . 182G3 

MAISON DE (4MPA(;\E 
A l o n e r n n e m a u o n d e c a m p a ­

g n e , s i t u é e b o u l e v a r d d ' A r m e n -
t i è r e s , a v e c j a r d i n e t d é p e n d a n ­
c e s . L o y e r m o d é r é . — S ' a d r e s s e r 
4 2 , r u e F o s s e - a n x - C h ê n e s . 18520 

Immeubles àlouer 
\ LOUER JOLIE MAISON 
à u s a g e d e r e n t i e r o u d ' e m p l o y é , 
n o u v e l l e m e u t r e s t a u r é e , s i t u é e 
r u e d e Casse l f p r è s d e l a g a r e ) , 
c o m p r e n a n t : s a l o n , s a l l e à m a n ­
g e r , v e r a n d a b , c u i s i n e e t c a v e , 
t r o i s c h a m b r e s a u x é t a g e s e t g r e ­
n i e r . — S ' a d r e s s e r , p o u r c o n d i ­
t i o n s , c h e z M . E m i l e D e s p r e t , 
r e c e v e u r d e r e n t e s , r u e B l a n c h e -
m a i l l e , R o u b a i x , o u c h e z M . 
P i e r r e D i l l i e s , r u e S t . - E l e u t h è r e , 
2 7 , T o u r n a i ( B e l g i q u e ) . 18369 

ON DEMANDE A LOUER 
e m p l a c e m e n t a v e c fo rce m o t r i c e 
e t b â t i m e n t s d e p r é p a r a t i o n , p o u r 
1 0 0 à 150 m é t i e r s m é c a n i q u e s . — 
E c r i r e a u b u r e a u d u j o u r n a l , a u x 
l e t t r e s C. A . L . P . 1 8 5 3 4 

CESSIONS 
AFFAIRE SÉRIEUSE dé s i re 

c é d e r p a r t c o m m a n d i t e , s o i x a n t e 
m i l l e f r a n c s (60 ,000) , d a n s i n d u s -
t r i e e n p l e i n e p r o s p é r i t é . R i e n d e s 
a g e n c e s — E c r i r e à L i l l e , p o s t e 
r e s t a n t e , R e n é F o i . 18511 

Demandes & offres 
D'EMPLOI 

AVIS DE LA DIRECTION DU JOURNAL 
Touteréponseenvoyée au bureau 

du journal doit porter sur l'enve­
loppe soit les initiales tndtquées 
dans l'annonce qu'elle concerne, 
soit le numéro de cette annonce. 
Ces sortes de lettres sont remises, 
sans <ir« ouvert**, «««* Personnes 
intéressées. 

I F f / l l U C ' - ' n p r o f e s s e u r , h a b i -
LfjlgjUilkJ t u é à l ' e n s e i g n e m e n t , 
s e m e t à l a d i s p o s i t i o n d e s f a m i l ­
l e s , p o u r l e s l a n g u e s a n c i e n n e s , 
l e f r a n ç a i s , l a l i t t é r a t u r e l ' h i s ­
t o i r e , l a g é o g r a p h i e e t l a c h r o n o ­
l o g i e m é t h o d i q u e . — S ' a d r e s s e r 
1 1 , r u e d u M o u l i n - F o g o t , à T o u r ­
c o i n g . 17606 

DAME DE COMPAGNIE 
U n e p e r s o n n e , d ' u n â g e m ù r , 

d e m a n d e p l a c e d e d a m e d e c o m ­
p a g n i e o u d e f e m m e d e c h a m b r e . 
B o n n e s r é f é r e n c e s . — S ' a d r e s s e r 
c h e z M. D u b a r - C r i e u , r u e d e 
M o u v e a u x , 4 3 . 1 8 5 3 5 1 

( 1 I D I T T I 7 I D U u a n c i e n fila-
i M l I L l l L l n l e u r , d i r e c t e u r 
d ' u n e u s i n e d e d r a p UfM d a n s le 
M i d i , d e m a n d e p o s i t i o n d e d i r e c ­
t e u r d e flls c a r d é s , d a n s le N o r d . 
— S ' a d r e s s e r à M . E t i e n n e B e r ­
t r a n d , 2 9 9 , r u e N a t i o n a l e , L i l l e . 

18429 

J e u n e h o m m e , 2 5 a n s , 
b a c h e l i e r , a n c i e n s o u s -

off leier , a y a n t l a p r a t i q u e d e l ' e n ­
s e i g n e m e n t , a u c o n r a n t d e la 
p h a r m a c i e e t d e la c h i r u r g i e d e n -
t e i r e , c h e r c h e de suite s i t u a t i o n . 
A c c e p t e r a i t t r a v a i l m a n u e l q u e l ­
c o n q u e . C e r t i f i c a t s . — E a r i r e a o x 
i n i t i a l e s E . F . 1 8 1 , a u b u r e a u d u 
j o u r n a l . U r g e n t . 1 8 4 5 5 

V I L L E D ' A M I IM 

AVIS DIVERS 
C D U GAZ DE R0UB4IX 

p o u r l ' é c l a i r a g e 

LE CHAUFFAGE & LA FORCE MOTRICE 

fluisine p a r le gaz 
L a C o m p a g n i e offre gratuite­

ment, â t o u s s e s a b o n n é s , u n n o u ­
v e l a p p a r e i l s p é c i a l p e r m e t t a n t d e 
l a i r e a n e c u i s i n e c o m p l è t e s a n s l e 
s e c o u r s d ' a u c u n a u t r e l o y e r . 

E l l e i n v i t e t o u s s e s c l i e n t s â 
v e n i r l e v o i r fonctionner r u e 
S a i n t - G e o r g e s , 14 . 

R a p i d i t é , é c o n o m i e , p r o p r e t é , 
a b s e n c e d e c h a l e u r d a n s l e s a p ­
p a r t e m e n t s , r é g u l a r i t é d e l a c u i s ­
s o n e t é c o n o m i e d e b e u r r e . 

G r a n d c h o i x d e r é c h a u d s d e 
t o u t e s f e r m e s , d e t o u s p r i x e t p o u r 
t o u s u s a g e s . A p p a r e i l c h a u f f e -
b a i n b r e v e t é , s y s t è m e Desc lée 
f r è r e s e t 0% d o n n a n t 200 l i t r e s 
d ' e a u c h a u f f é e d e 3 5 à 4 0 d e g r é s 
e n d i x m i n u t e s , a v e c u n e d é p e n s e 
d ' u n m è t r e c u b e d e g a z . 

S ' a d r e s s e r , p o u r t o u s r e n s e i ­
g n e m e n t s e t e x p é r i e n c e s , à l a S u c ­
c u r s a l e , 1 4 , r u e S a i n t - G e o r g e s . 

Location de serrices de table 
PORCELAINES, CRISTAUX, 

VIRREP.IBS, FAÏENCES, CRISTAUX 

BOUTEILLES RT BOUCHONS 

Hri HOFFMANN-DUPONT 
11, rut Saint-Georges, 1 i 

R O U B A I X . 3 0 5 4 5 

À louer pour le 1e r février 

GRANDE MAISON DE COMMERCE 
a v e c m a i s o n d ' h a b i t a t i o n 

é c u r i e , r e m i s e , c o u r e t j a r d i n 

L e t o u t a t t e n a n t 

s i t u é e p l a c e S t - R e m y , d a n s l e q u a r t i e r d u ' • o m m e r c a d e v e l o u r s e t 
l a i n a g e . — S ' a d r e 3 s e r 2 7 , r u e d e s T r o i s C a i l l o u x , A m i e n s . 18489 

DEMANDEZ LE 

CHOCOLAT HIIIIIIIS 
Usine modèle à FRESNES 

( X O K I > ) 16609 

„ ï Légère. Solide 

LE TARTRIVORE CONCENTRE 
non veau produit liquide garanti sans A C I D E 

Anti-incrustant et désincrustant 
DE CHAUDIÈRES A VAPEUR 

d e M. P a u l P l E R R O T E T , p r o f e . T s e u r d e p h y s i q u e e t d e c h i m i e à P a r i s 
e t M . L o a i s V E U I L L O T , i n g é n i e u r - c h i m i s t e , b r e v e t é S. G. D . G. en 
F r a n c e e t à l ' é t r a n g e r , ^ _ _ ^ ^ _ ^ _ _ 

SEUL CONCESSIONNAIRE ET FABRICANT 

LOOIS MAHIEO 
« 7 , R I E M A I V T - J E A V , A R O U B A I X 

L ' e m p l o i d ' u n l i t r e p a r 10 c h e v a u x - v a p e u r e t p a r j o u r n é e d e d o o z e 
h e u r e s de t r a v a i l , suff i t p o u r r e m e t t r e a b s o l u m e n t à n e n t les c h a u ­
d i è r e s les p l a s i n c r u s t é e s e t e m p ê c h e r t o n t e n o u v e l l e / o r m a t i o u d e 
t a r t r e , q u e l e q u e s o i t l a n a t u r e d e s e a n x . 

C e p r o d u i t n ' a t t a q u e j a m a i s l e s m é t a u x 

É C O N O M I E Envoi de la notice franco S É C U R I T É 

Roussel-Degryse 
R O U B A I X 

G r a n d e 3 F t « . e , 1 4 2 b w 

e n f a c e 
l ' a v e n u e d e ï ' A b a t t o i ' r 
L a M u e t t e , r o u e s c a o u t c h o u t é e s . 
L ' E l é g a n t e , g e n r e c a r r o s s e r i e . 
V o i t u r e t o u r n a n t e , s y s t . p e r f . 
C h e v a u x m é c a n i q u e s . V é l o c i p è ­
d e s . V o i t u r e s d e p o u p é e s . 

BAS PRIX EXCEPTIONNELS 

Échanges & Répa ra t i ons 
V o i t u r e s o s i e r à u n e e t n e u x p l a c e s , r o u e s bo i s e t r o u e s f e r 

i n c a s s a b l e s , à d e s p r i x e x c e p t i o n n e l s d e b o n m a r c h é . 1 6 5 5 8 

L 
CROCHON frère etsœurs 

195, Grande-Rue, ROUBAIX 
Spécialité et renommée 

POUR LA BLANCHEUR DES CHEMISES 
Cols et Manchettes glacés 

G a r a n t i e n e d é t é r i o r a n t p a s l e l i n g e g r o s e t fin 

REMISE A NEUF DES RIDEAUX EN TOUS GENRES 

ELECTRICITE 
, Fuli-ift 

G. LEMPIRE 
Éleclricien-Spècialiste.,(ex-agentdes téléphones de l'Etal) 

Représentant pour le Nord des APPAREILS « BERT et D'ARSONVAL » (construction de BranvUle et Cie, de Paris) 
Fonctionnant entre Lille et Paris 

16, Boulevard de Paris, et Hue des Loups, 11, ROUBAIX 
Vente, Pose et Réparations de tous Appareils Électriques propres aux Sciences et à l'Industrie 

RÉPARATIONS DE DYNAMOS DE TOUS SYSTÈMES 
SPÉCIALITÉ POUR LA POSE DES SONNERIES ET TABLEAUX INDICATEURS 

pour Hôtels, Bains, Châteaux, Usines, Administrations, etc. 

DIRECTEUR ^ a ^ é V " ^ 
a n N t c o n n a l B w n t ù f o n d 
l ' u c l i a t d e s l a i n e s , l a ­
v a g e , c a i * l > o n l s s a g e e t 
filature d e c a r d é , d e ­
m a n d e p i u c c d e d i r e c ­
t e u r d a n * M a t u r e d e 
c a r d é . 

E c r i r e O f f i c e d e P u ­
b l i c i t é , à B r u x e l l e s , A * 
« . 1 . 18453 

GRAND 

BUREAU 
DE PLACEMENT 

6 4 , R u e d e L i l l e , 6 4 

R O U B A I X 
— o — 

M a i s o n r e c o m m a n d é e a t o n t e 
p e r s o n n e s o u c i e u s e i a v o i r 
d e s b o n s s u j e t s . 18449 

T r a n s a a e t t e u r s - m i c r o p h o n i q u e s 
m a g n é t i q u e s e t t é l é p h o n e s d e t o n s 
s y s t è m e s e t a d m i s p a r l ' E t a t , p o u r 
ses r é s e a u x . 

A d e r , G o w e r , B e l l , S i e u r , B e r t 
»t d ' A r s o n v a l , G r o s s l e y , A u b r y , 
M a i c h e , G o l o u b i t z k y , T i l l o u x , 
T e s t u , e t c . 

S o n n e r i e s - p o s t e s , p o s t e s p o r ­
t â t e s p o u v a n t s e p l r c f r s u r u n 
b u r e a u , p o s t e s p o r t a t i f s m i l i t a i ­
r e s , a p p a r e i l s e t t a b l e a u x p o u r 
b n r e a a x c e n t r a u x . 

T é l é p h o n e s d n d o c t e u r O c h e r o -
w i e z , p o u r a u d i t i o n s T h é â t r a l e s . 
( M é d a i l l e s d ' o r A n v e r s e t V a r s o ­
v ie 1885 , l " m é d a i l l e a v e c d i p l ô ­
m e S t - P e t e r s b o u r g 1886) . 

A p p e l s - m a g n é t o é l e c t r i q u e s , 
r e m p l a ç a n t l a p i l e . 

Condensateur c h a n t a n t . 
B i j o u x é l e c t r i q u e s ( s u r c o m ­

m a n d e ) , p o u r b a l s , s o i r é e s , t h é â ­
t r e s , e t c . 

C o n t a c t s d e s û r e t é p o u r p o r t e s , 
f e n ê t r e s , c a i s s e s , e t c . 

A v e r t i s s e u r s é l e c t r i q u e s 
d ' i n c e n d i e e t p o u r p r é v e n i r 
l a , r u p t u r e d e s c â b l e s 
d a n s l e s u s i n e s , système 
breveté S. G. D. G. 

S i r è n e s o u c o r n e t s é l e c t r i q u e s 
r e m p l a ç a n t l e s s o n n e r i e s c o m m e 
a v e r t i s s e u r s d a n s l e s u s i n e s p o u r 
l a m i s e e n m a r c h e d e s m é t i e r s . 

A p p a r e i l c o n t r ô l e u r i n d i q u a n t 
le t r o p p l e i n o u l a t r o p p e u d'eau 
der b â c h e s . 

A p p a r e i l s é l e c t r o - m é d i c a u x e t 

d e d é m o n s t r a t i o n s . 
T n b e s d e Q e i s s l e r . 
B o b i n e s d e Ruhmkor f lT . 
P e t i t s t é l é p h o n e s , d e p u i s l O 

f r a n c s . 
G a l v a n o m è t r e s . 
P i l e s à o x i d e d e c u i v r e . B u n ­

s e n , D a n i e l l , C o l l a u d , a n fci-chro-
m a t e d e p o t a s s e , ( p i l e s L e -
c l a n c h è ) . 

F i l c u i v r e r e c o u v e r t g u t t a e t 
c o t o n d e t o u t e s c o u l e u r s . 

V e n t e e n g r o s e t d é t a i l . 

Entretien des Postes Téléphoniques û l'année 
StRVICE RÉGULIÈREMENT FAIT. TRAVAUX GARANTIS, EXÉCUTION SOIGNÉES ET RAPIDE 

La Maison se charge des démarches à faire pour la concession des lils privés et pour 
l'abonnement aux réseaux de l'Etat. n<m 

Maison la plus importante de la localité 

POUR LA POËLËRIE ET LA FUMISTERIE 
1 3 . Rue Saint-Georges, ROUBAIX 

FRAIGNAC-BOS 
SPÉCIALITÉ DE CUISINIÈRES 

et d'Appareils de chauffage 
NOUVEAUX MODELES DE GARNITURES DÉPOSÉES 

Pose de Sonneries électriques et Tableaux indicateurs 
T o u t e p e r s o a n e s o n c i e n s e d e se s i n t é r ê t s t e r a u n - d e v o i r , a v a n t d ' a c h e t e r a i l l e u r s , d ' a l l e r v i s i t e r 

ces m a g a s i n s o n l e c h o i x e t l e b o n m a r c h é e n fon t u n e m a i s o n d e p r e m i e r o r d r e p o u r l a s p é c i a l i t é . 
N O T A . — T e n t e s les m a r c h a n d i s e s s o n t m a r q u é e s e n ch i f f res c o n n u s . 

M A I S O N A T O U R C O I N G 
R U E X O T K E - U A M E . 3 1 18245 

G R A N D E 

S U C C U R S A L E 

i 1, rue du Vieil-Abreuvoir, ROUBAIX 

U s i n e à v a p e u r à. Fives-JLi l le 
29 SUCCURSALES EN FRANCE 

IMPRESSION SUR TOUS TISSUS en TOUT ES NUANCES 
Lavage à aeuf de tons les Vêtements d'hommes et de femmes 

E N L A I N E , C O T O N , F I L e t S O I E 

Apprêts à neuf de Rideaux de Perse 
en s o i e , l a i n e , c o t o n s d é t o u t e s c o u l e u r s , v e l o u r s 
d e s o i e , c r ê p e d e C h i n e , g a n t s , b a s e t r u b a n s . 

S P É C I A L I T É D E T E I N T U R E S 

en t o u t e s c o u l e u r s d e r o b e s d e n o c e s , a p p r ê t s 
c a c h e m i r e s l o n g s e t c a r r é s , m o i r a g e s d e s o i r i e s ; 
l a v a g e s e t t e i n t u r e s e n t o u t e s n u a n c e . 

Teintures etRefrisage de Plumes 
NETTOYAGE DE TAPIS D'APPARTEMENTS 

Teintures d'Ameublements de Salons 
E N T O U T E S C O U L E U R S 

N e t t o y a g e s d e T e i n t u r e s 
DE RIDEAUX GL1PURS 

D E U I L S 
S p é c i a l i t é d e t e i n t u r e s e t n e t t o y a g e s d e v ê t e m e n t s 
t o u t l a i t s , i v r a i s o n e n 2 4 h e u r e s . 

Nettoyage à sec des Vêtements 
t e l s q u e : R o b e s d e s o i r é e s , A r t i c l e s d e soie 

B l a n c h i s s e r i e d e s e r v i c e e t d a m s é s , l inj tes e i 
t o i l e t t e s d e t r o u s s e a u . 17474 

Vin Rouge l r e s côtes 
d o V Ï L L E V E Y R A C 1 8 8 6 

G r a n d Vin de table 

L a b a r r i q u e b o r d e l a i s e 115 f r . 
L a d e m i b a r r i q u e b o r d e l a i s e 6 0 f r . 
L e q u a r t i d . i d . 3 2 fr . 

E n f û t s d e 3 2 l i t r e s , le l û t 19 f r . 
L e t o u t , f û t s perdus , franco e n 

c a v e . Ce v i a , garant i n a t u r e l , e s t 
s o u t i r é , p r ê t p o u r l a m i s e en 
b o u t e i l l e s . O n p e u t d é g u s t e r ce 
v i n d a n s m o n e n t r e p ô t , o u de­
m a n d e r d e s é c h a n t i l l o n s c h e z 

Coulon-Cuoelller 
I , r se da Moalin, Roubaix 

17188 

IMPRIMEME-nTHOGRAPHIE-LIBlUl IUE 
Alfred REBODX 

R O U B A I X , « y , R U E ^ B U V E , « T , R O U B A I X 

Cartes de' Visites 
D e u i l , I v o i r e , B r i s t o l 

L a l i b r a i r i e d u / o u m a l d t f / î o u ô a i x o m e à s e s a b o n n é s e t a u x l e o t e a r i 
d u j o u r n a l ^ u n e j o l i e b o i t e c o n t e n a n t 1 0 0 c a r t e s ç f r . « fr. 

4 
uu l u u i u a i , uuc jujitj UJiie COUhQIUUll IW CaTl 
v o i r e e t 1 0 0 e n v e l o p p e s , g r a v u r e c o m p r i s e 

M ê m e b o i t e d e u i l . 

3 ET 
4'5 *'50 etO 

Beau choix de papier a lettres 
2 5 f eu i l l e s e t 2 5 e n v e l o p p e s , la bo i te 5 0 c e n t i m e s . 
E n v e l o p p e s a n g l a i s e s p o u r car tes d e v i s i t e s V& c e n t i m e s l e «M*. 
E n v e l o p p e s p o u r f a c t u r e s , d e p u i s 2 f r . fa l e m i l l e . 
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